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OURNAL DU CULTIVATEU
ET D.COLoN...-

Si la gu.rre est la deruière raison des peuples, l'agriculture doit'en etro 1 première
Emparont-non.sdu-sol, si notis voulons conservernotre nationalitó

un i,$1 Rédacteur: FIRMIN H. PROULX-Gérant :HECTOR A. PROLX n a$1

f Quôique la décision quant à la ténue de cette ex-
* ~ 4~L 'ac , ~ psiin ait ét dlec. s.fie le 'nsr

po)sition. ait ét lente. pef ir;ele. n'erisr a
PUnLIE X.SAINTE-ANNE DE LA PocAT1ÈRE, P.Q nioins intéressante sous 1e rïpport des produits aigri-

coles exposés et'le nombre d'èi ites daiis is .aifVr-
SOMMLIKRE rents départements, qui ne eura àaiiqf'dr Wet

Revùe de la semiaine: L'expositinf proviciale. - Grande considérable.
exposition provinciale a Manitoba.-Les.ecrcles agricoles. Les piéparatifs - faire qiiant '-à l'eþoslitfi!ddá
-Convention agricole de Rinioúski. produits provenant de l'agricùlture sdritplusTpronpts

Cauàer!e ajricole: Soins à donner à la cultire du blé- A se faire qu'auparavant, grâce aux nombreuses.as-
. d'Inde. sociations agricoles qui sont actuellement établies.

Sujets divers : Utilisation d'un terTain pour le.verger. - Ces associations ont suscité une telle nulatio'n n
Utilisation des pailles.-Cueillette des fruits. . faveti du pg agricole gùe les pr6dÙiti ji·bve-

Choses et autres: L'humidité du sol dans les prairies. - n d lr s
La moisson deseérdale.-Oulture des betteraves 1-sucre. nant de la culture r asont veci ralviantgeauxiillure
-Cultiver avec profit.-Sel donné aux vaches laitières. qlité et peuvent figurer .vec avantage aux xpo-

r-La pratique eu agriculture. sitions provinciales tout aussi bien qu'aux, exposi-
Ilecettc: Conservation des viandes.par l'acide îcétique: tions agricoles de comté,

Cette exposition est donc.une·occasion d'émulation

REVUE DE LA 'SEMAINE de plus dans la voie du perfectionnement.de l'agri-
culture et le cùltivateur no doit pas manquer ('en

L'exp6sition agrcote et industrielle. de . pro- profiter. .

vince de Qu bec.-Cette exposition de, produits
agricoles, industriels, eté., aura liea à Qnidbee du Graide exposition provinciale à Manitobaoe;
10 au 15 septembre prochain. Cette exposition a été ouverte le 24juillet courant.

Tous les objets mis en compétition, y compris le Il y a eu quatre mille entrées. Le nombre d'entrées

bétail, seront exposé.s.dès l'ouverture de l'exposition. la donc été de. beaucoup plus considérable qu'aux

Des listes.de prix, circulaires, etc, seront publiées expositions précédentes dans cette province. ,Au

incessamment ., .point de vue agricolo, il y a eu progrès considérable

Po tous- renseignexnçltii s'adressct R Cinp-· et le ,!inibre.; de fermes actuellement clivées a

ll, sëérétàire, au Palais législatif à Québec Presque doublé depms quelques aninées seemant.
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Les cercles agricoles.--Depuis vingt-trois à vingt-

quatre ans, des amis dévoués à l'agriculture, ont
souvent manifesté lé louable. désir de voir des clubs
oü cercles agricoles établis dans les paroisses de nos
ca.mpagnes. Plusieurs cercles agricoles ont été éta-
bls.dans cet intervalle, et ils ont eu une plus ou
moins longue durée. Le nombre de ces cercles agri-
cole. n'était pas aussi considérable qu'on aurait pu
alors l.e désirer, comparativement au chiffre de la
population rurale dans la province de Québec.

Cependant il n'y avait pas non plus lieu de s'al.
larmer d'une semblable indifférence de -la part des
cultivateurs, parce qu'alors les sociétés d'agriculture
pouvaient suffire à donner à la pratique de la culture
le mouvement progressif qui lui était nécessaire.

Depuis quelques années, malgré le nombre con-
sidérable. de paroisses nouvelles' établies- dans la

.province de Québec, malgré le grand nombre de
fermes nouvelles alors exploitées, un grand mal se
faisait sentir, car ces fermes ne pouvaient être cul-
tivées avec avantage et profit, vu le manque de bras,
de main-d'oeuvre, causée par .la désertion des cam-
pagnes de la part des cultivateurs prenant le che-
min des Etats-Unis, à la recherche d'un travail plus
rtmunérateur que celui de la culture des champs.

Cependant le trop plein de nos compatriotes dans
la plupart des villes des Etats-Unis et au service
des différentes industries et manufactures, a vite
réagi en sens contraire quant aux salaires assez
élevés qu'ils-s'attendaient de recevoir pendant au
moins une année.- Le grand nombre d'ouvriers se
disputant l'ouvrage a amené la baisse sur les salaires,
et comme conséquence le malaise général parmi ceux
qui étaient employés dans les usines -et les inanu-
factures.. Ce malaise se produisait également et en
même temps dans les campagnes par l'abandon de
la charrue de la part de milliers de cultivateurs qui
depuis quelques années dépensaient, pourla plupart
leurn économies en voyages annuels et de quelques
semaines dans leur-pays natal pour retourner de
nouveau au pays voisin.

Sous ces circonstânees il fallait porter un grand
remède à ces maux si funestes pour nos campagnes
comme pour 1lavenir prospère de notre pays. Au-

jourd'hui, il ne s'agit pas tant dejalouser le mérite
'dé ceux qui ont si grandement réussi à attirer sur
l'agriculture autant dc sympathies qu'on en montre
à»son éêcard, qu'à leur accorder l'appui le plus sin-
cère etÎe plus cordial qjui devrait venir de partout;
autrement, ce serait paralyser avant qu'il soit
longtemps ce mouv'ement progressif agricole que

tous ne peuvent cesser. d'admirer, favorisé-comme Il
l'est par le précieux concours du clergé qui ne sait
séparer la cause de l'agriculture d'avec celle de la
religion : ramener les bras à l'agriculture, s'attacher
à faire estimer davantage celle-ci par la masse.les
cultivateurs.

Sous ces circonstances, il fallait donner aux so-
ciétes d'agriculturè, un nouvel appui, car seules elles
ne pouvaient suffire à la propagande devenue néces-
saire pour changer cet état de choses. C'est pour
cette raison qu'on a (le nouveau travaillé à augmen-
ter le noinbre des•cercles agricoles en leur accordant
un encouragement pécuniaire devant être utilisé à
favoriser l'agriculture. Le concours-les cercles agri-.
coles ne pouvait donc pas être nuisible aux sociétés
d'àgricilture qui toutes deux ont un but spécial.à
accomplir; tenter de nuire àl'une,. serait annuler
tout le bien que l'une et l'autre ensemble pourraient
faire..

Les cercles agricoles sont chargés de répandre
partout la science de l'économie rurale, et contri-
buer en quelque sorte à la dissémination des con-
naissances agricoles dans les campagnes, au moyen
de conférences agricôlen ; d'introduire partout, tout
particulièrement en hiver, des causeries' familièrès
se rajportant à l'économie rurale, ;des explôita-
tions-agricoles nouvelles, etc. Les sociétés d'agricul-
ture, de leur côté, doivent tendre à encourager la
pratique de l'agriculture par des expositions de
produits agricoles et à accorder en même temps des
primes pour les fermes les mieux tenues.

Ces deux associations ont donc également leur
importance, et elles méritent née. ssairernent l'en-
couragement de tous les cultivateurs. Ceux qui ont
contribué à leur établissement, à en augmenter le
nombre, ont donc fait un acte méritoire, dont ils
doivent être fiers, encouragés comme ils le sont par
les autorités ecclésiastiques qui ne cessent, dans
tous les diocèses, d'inviter les membres du clergé
sous leur direction à augmenter le plus possible
non seulement les cercles agricoles, mais toutes les
associations pouvant favoriser le progrès agricole et
procurer aux familles de nos campagnes bonheur et
prospérité. Le zèle de ces prêtres pour la plupart si
largement initiés à la science agricole, aux besoins
de notre agriculture, s'étend bien au-delà (le ce qui
leur a été demandé, car aujourd'hui, avec le plus
grand dévouement ils organisent, dans tous les dis-
tricts de la province le Québec, des conventions
egricoles où se réunissent ensemble les membres des



sociétés d'agriculture, des cercles agricoles, de la et en étendue celle de-Chicoutimi et du Lac Saint-
Société d'industrie laitière, ete, pour se concerter Jean. Comme cette dernière ,elle peut· offrir aux
sur lés nieilleurs moyens à prendre afin d 'apporter colons l'avantage d'établir de nombreuses paroisses
partout l'aisance dans les campagnes. formant plusieurs diocèses, ..si..la Gaspésie, le vaste

Avec le précieux concours d'amis. de l'agriculture comté de Bonaventure, la riche vallée de Métapédia.
activement à l'oeuvre, travaillant en faveur de l'agri- et les.comtéa de Téiniscouata et Rimnouski étaient
culture etdo la colonisation, le retour des eiltiva- entièrement défrichés. Cette convention.*ayant de si
teurs est dé-plus en plus considérable;. les families grands intérêts à représenter au point de vue de la
canadiennes reviennent en foule au pays, bien dé- colonisation et de la bonne pratique agricole, devait
cidées à se fixer sur des terres et à chercher le bien- nécessairement être tout -particulièrement intéres-
être qu'ils n'ont pu obteiir aux Etats-Unis. sante et utile à la fois. . A cette convention, toutes

Ces amis de l'agriculture accouplisseit done une les paroisses du diocèse de Rimouski étaient repré
œuvre étninemment religieuse et patriotique; ils ser.tées par Messieurs les curés et les délégués des
multiplient largement les moyens de propagande en cercles agricoles et des. Sociétés d'agriculture, les
faveur'de l'agriculture, puisque c'est à leur sugges- représentants de ces comtés au P»rlementProvincial,.
tion et ' leur demande que dans l'espace de quelques les Honorables Flynn et Pelletier.
mois seulement des milliers de cultivateurs se sont Monseigneur Blais, le prinéipal instigateur de

réunis en conventions dans les diocèses de Montréal, cette grande convention agricole, a officié avec toute

St-Hyacinthe, Sherbrooke, Nicolet et Trois-Ri- la solennité des plus grandes fêtes religieuses, par-

vières, dans les districts de Joliette, l'Assomption, une messe pontificale.
Terrebonne, dans les Gantons de lEst, dans les pa- Le Rév. M. Vézina, chanoine et curé des Trois-

roisses de cette' région agricole où l'agriculture est Pistoles, a fait le sermon;
si florissante quoique organisée depùis une trentaine Après avoir félicité les cultivateurs d'être:.venus

d'années La.pluparte ces conventionsgont eu-lieu eù si.grand nombre- eme d'auss loiri à cette

sous le haut patronage des évêques qui ont lagri- convention agricole, il a remercié, u nbm des culti-

culture en si grand honneur et estime, qu'ils consa- vateurs, Sa' Grandeur Mgr Blais du vif intérêt spi-

crent une partie de leurs nomients de loisir à présider rituel et temporel qu'il porte à ses ouailles. Dans le

ces conventions pour y porter des paroles d'encou- cours de son sermon, il a démontré toute la noblesse

ragements et donner les coiseils qu'ilsjugent.néces- et la dignité de la profession de cultivateur impo-

saires dans l'intérêt des cultivateurs. sée à l'homme par Dieu lùi-mênie, et il s'est effbrcé

La convention agricole qui a suivi celles que nous d'inspirer. aux cultivateurs l'estime et l'amour de la

venons d'indiquer n'a pas été la moins importante vie des champs.

par les grands intérêts qu'elle y représentait, c'est- .. Le prédicateur fit un tableau tQuchant du retour

à:dire ceux d'une région agricoledestinée à devenir à la campagne d'un grand nomb e de jeunes gens

plus tard une grande province dont., Chicoutimi

serait la capitale, comprenant le comté de Chicouti-

mi et la vaste région du Saguenay, etc. Une quin-

zaine de paroisses y avaient chacune de nombreux

délégrdés.
Convention agricole de Ri,»touski.-Le vaste dio-

cèse essentiellement agricole de Rimouski ne devait

pas rester en arrière quant à l'organisation, d'une

convention agricole. Pour s'être laissée attendre,

cette convention agriicolu qui a eu lieu dans la ville

de Rimonski, mardi, le 17 juillet courant, n'a pas
été moins imposante par le cachet essentiellement

religieux et agricole que ses organisateurs ont su

lui donner.
Cette convention représentait les - intérêts d'une

région agricole considérable, égalant en importance

et de jeunes filles qui reviennent des manufactures
après avoir épuisé leur santé, pour chercher de nou-
veau aux champs la santé let la vie.

Nul état, dit-il, ne demandé dés études plus sé-
rieuses que l'agriculture,- et c'est pour cette raison
que les cultivateurs doivent être heureux d'accueil-
lir les hommes experts qui vienn'ent leur enseigner
la science dont ils ont besoin pour rendre leur cul-
turc plus féconde et plus productive. Un -grand

nombre de jeunes cultivateurs ont' conmencé sans:
ressource à labourer la terre, et par leur obstination
au travail et leur persévérance, à acquérir. .en peu
d'années une honnête aisance. C'est qu'ils avaient
accompli cette parole des Saintes Ecritures "Pre-
nez garde de haïr les travaux'des:chamýnps.

Mais l'agriculture fait surtout une race religieuse

1' - .
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euse. Non-seulement elle est indispensablemière croix sur le sol canadien, dont il a pris pos-
àila.subsistance du monde, mais elle rend les peuples session au nom du.roi, et c'est ce coin de terre.
laborieux, honnêtes et heureux ; c'est une profes- d- qui e des.plus beaux et des plus fertilesdu Canada. Il'a.pro;mis son concours .'hnM
.sion..dive. le-- cultivateur, avec le.. pretre, *est le Flynn dans ce qu'il ferait en faveur des colons,. et
seul homme quiinette directement la main àl'œuvre il a remercié Mgr Blais en·termes chaleureux, de la
de Dieu .. grande part.qu'il prenait-à favoriser les-iiitérêts de

Eutorminant, l prédicateur exhorte -les cultiva- l'agriculture et. de la haute. sympathie qu'il lui ac-
turs à.;nejamais.rien faire ni rien. dire devant cor .Gait.

101.fNantel, 1b Dr Grignon et Rio.ux député: de
leurs enfants.qui soit de nature à leur faire perdre Témiscouata ont *intéresé les cultivateurs par des.
l'estime..du. cultivateur ; au. contraire, de leur en conférences appropriés à la 'éirconstance.
inspirer l'amour par tous les moyens possibles. Es- Comme digne couronnement de cette belle fête
tinez, attachez-vous aux travaux des champs; dit-il, agricole, Mgr Biais a fai un admirable discours*rempli- de.nombreux enseig'neffet.e epéiu
vous serez; heureux individuellement et ensemble r d nnents etde précieux

conseils aux agriculteurs qui.ne manqueront pas de
vous-formerez un peuple fort. Le peuple qui se livre lés mettre én pratique; discours que nous publierons
à-l'agriculture. vit dans la paix et mène *une exis- danseeþroàhaurnumérö de la GAZETTE DES-CAM-
tence .vénérable. PAGNES.

M. Aug. Tessier, député du comté. de Rimouski,
fut appelé à., présider la convention. Il prononça le CAUSERIE
discours .d'ouverture qui fut vivement applaudi..G O

L'hon. M. Flynn, député du comté de Gaspé suc- Soins à,donner à la culture du blé-d'Inde-
céda à M. Tessièr. En sa'qualité de ministre des
Terres de la Couronne, l'honorable M. Flynn ne Quoiqùe le blé-d'Inde soit une plante à végétation,
pouvait être mieux renseigné sur les avantages que forte et vigoureuse, il n'est pas moins nécessaire de
pourrait offrir aux colons non-seulement le vaste lui aêcorder'tous les soins possibles dans le cours:deterritoire de la.Gaspésie, mais aussi le comté de

la~l vééain Cte osc a-Bonaventure, la riche vallée de Métapédia, les com- aette plante eut être, sous ce rap-
tés dé'Riïnouski et Témiscouata dont 'étendu( est port, moins exigeante, mais pour atteindre le plus.
si considérable; il n'a pas manqué d'assurer les cul- haut dégré de végétation, le blé-d'Inde .doit être
tivateurs présents à la conventioi -qu'il ferait tout convenablement cultivé.
en son pouvoir pour faciliter l'œuvre de la colonisa-
tion lans ces .localités, par l'ouverture de nouveaux Quelques cultivateurs portent un grand soin la
clYemins se ralliant.aux chemins de fer actuellement Cu de. sa végétation,
en opération ou sur le point d'être terminés ou à mais lorsqu'arrive le temps de faucher le foin, le
être faits dans un temps rapproché, afin de faciliter blé-d'Inde est laissé à lui-même. Cette indifférence
aux colons l'avantage de communications plus faciles provient de deux cases': Premièrement, lemanque
pour la vente des produits agricoles, favorisant par
ce moyen l'ouverture de terres pouvant offrir des d aleur relative. entre le foin
avaitages au :olons. et le 'blé-d'Inde; en.deuxième lieu, 'e cultivateur

L'hot M. Flynii'a manifesté à Mgr Blais le désir se fait pas stiffisaminment une idée des profitsqu'il
de:voir s'établir unésociété-de colonisation à l'initar pourrait retirer en donnant une plus grande atten-de.celle de !Montréal dont Mgr l'archevêque Fabre tion à la culture du blé-d'Inde, du momient.de laest le président honoraire, afin..de permettre aux -' ,,eseinaille jsuàce qu .etmps dele récolter soit
colons..du diocèse de Rimouski venant des Etats- jusquàc
Uiiis d'obtenir .l'oetroi gratuit de lots à défricher. .rrivd.

M As éli'n,:préfet du comté de Rimouski, tout en Personne ne peut contester que la récolte du foin
félicitant les cultivateurs 'du concours' si 'unanime soit d'une grande valeur et qu'il importe qu'elle soit.qu'ils apportaient-à. ,agriculture, en assistant en-si faite dans les meilleurescon
grand nombre à la convention agricole, .a exprimé posses quant
l'espoir de ir r dans l'avenir s'établir un concours au bon développement des plaiïtes qui composent
unanirie de dévoueniént'à l'œuvre par- excellence une prairie. Cependant 'cela ne doit pas être un pré-
de -la colonisation'et à la'bonne pratique. de l'acgri- texte pour -négliger les soins à donner au blé-dInde.
culture et,à favoriser-les indústries agricoles. Au ter~nps'de la fenaison, le cultivateur eut bienL'Hon. M. L. P..Pelletier, après avoir rapporté,les e r aut sin
principaux: faits historiques dé notre agriculture ausi u iser quelques héure de loisir aux soins
canadien a 'rappelé. à l'assistance que c'est dans d'entretien du blé-d'Inde. Ily-a certaines journées
le dioee de.Rimouski, sur les rivages de.la Baie otÙ le temps est incertain pour opérer la.fahiîison
ge§ Chaleurs,aque Jacques plaité la fre- du foin ; -en d'autres tcuips, 'ou' re.
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lent à sécher, à la. suite de.fortes pluies. Dans ces Cependant, pour., obvier. à cet inconvénient..Pu
epnditione il y aurait amplement le.tempsde faire .deurs cultivateurs ont!l'habitude. de. parcourir, les

les travaux d'entretien du blé-d'Inde. rangs. à. blé-dInde pour y enlever. les mauvaises

Plusieurs cultivateurs croient, que la. plus ou herbes avec, la serpe.oune couteau, ces. mauvaises
moins'grande hauteur des plantes de blé:d'Inde, ne herbes ay.ant.pris racine trop profondément. dansde

fait:aucune différencequant à bonne qualitéodes sol pour, être.extirpées'à la main. Ce. travail.a,cer-

tiges de blé-d'Inde et des grains que les:épis'ren- tainement son à propos;.mais il.est.,incomplet, puis-.
ferment. Cependant lorsque les tiges sont hautes, qu'alors ces mauvaises herbes ont déjà.contribué à

elles ne perdent pas pour-tout cela leur-bonne qua- répandre une partie de leurs graines.dans les champs

lité, laquantité entest plus forte et les épis égale- voisins aidées.: par. le vent qui. les a disséminées

ment bien fournis. Ily, a.donc intérêt à.ce que les même à une longue distance.

ti s de blé-d'Inde p.oussent avec vigueur et qu'elles Aussi, pour. éviter une, nouvelle pousse de

atteignent .une grande hauteur, et pour cela il. faut mauvaises herbes. et.. les empêcher de se propager
en activer la: végétation par tous les moyens pos- davantage, il eut été préférable d'opérer de fr-

sibles. quents sarclages,. au.début même de. la .végétation,

Pour: la .culture du blé-d'Inde, il n'est pas néces- du blé-d'Inde, et ainsi ne pas-leur donner chance de

saire que le sol soit labouré profondément, mais il végéter,.au détriment de cette dernière plante. D.anst

doit êtr.e, fréquemment pulvérisé, afin: d'empêcher ce.dernier:cas, le rendement en.. blé-d'Inde euteété

des· croûtes.de se former à la surfa'e du sol par suite plus considérable et les épis mnieux.garimis; en outre,

des pluies. Ce travail doit êti·e souvent.renouvelé l'année suivante, les champs. voisins- auraient, été

dans-le.cours de juillet et pendant- tout le. mois moins infestés de mauvaises herbes.

d'août:.temps-olla sécheresse est parfois de longue La culture du blé-d'Inde, outre l'avantage d'aug-

durée. Par-cette opération,. l'air-aura facile accès monter la.masse des plantes fourragères,. contribue

dans la..terre, et celle-ci profitera mieux de .la-rosée donc grandement à la destruction. des mauvaises

et de la pluie.qui pénétrera plus profondémentidans herbes.par les-fréquents et-nombreux.sarclages que
le sol. cette. culture exige.. Ainsi, après -une:récoltede blé-,..-'

Ce.trayail d'ameublissement du sol aura en-outre d'Inde.rien n'est plus avantageux de la faire.suivreý

l'.avagtage.de protéger. le blé-d'Inde contre l'enva- d'une récolte de blé.
hissement.des mauvaises herbes : ce qui n'est:pas Le travail d'extirpation. des mauvaises., herbes.

sans importance. Nombre de champs de blé-d'Inde paie amplementî les dépenses qui sont: faites à son.-

paient à peine les frais de culture par le faible ren- sujet. La culture.du blé-d'Inde peut.avantageuse-

dement en tiges et en blé.d'Inde qui n'a pu at- ment. revenir sur le même champ*-tous les trois ou.,
teindre sa complète maturité* par le trop grand quatre ans, et c'est un moyen infaillible de détruire

nombre de mauvaises herbes qui se disputent-la les mauvaises herbes, .pour peu que-ce système de

nourritureavee le blé-d'Inde.. Pour leur part, ces culture soit mis en opération dans toutes les formes.i.

mauvaises herbes augmentent énormément. la Car un cultivateur.qui se donnerait la peine de tra-

somme de travail et comme conséquence les frais de vailler à.débarrasser ses champs de mauvaises herbes

culture et.la récolte du blé-d'Inde; les graines qui en adoptant la culture du blé-d'Inde ne serait guère
proviennent de ces mauvaises herbes se répandent plus avancé si son voisin ne se donnait pas.ce.trouble,

alors dans les champs voisins pour se multiplier s'il.laissait végéter les mauvaises herbes.tout-à leur,-

davantage l'ànnée suivante. aise dans; ses champs.
Il eut été préférable d'éviter cette. pousse -de

mauvaises herbes par de fréquents sarclages. au.dé- pourle verger
but même de la végétation du blé-d'Inde et- ne, pas
leur avoir.donné chance de végéter;au grand. détri- Sur une ferme,.il. a quelquefois -des., terrans'ý
nent de cette dernière plante; flans ce dernier cas, cultivés dont le.cultivateur retiredo -$10 à. 15. de.-
le rendement enblé-d'Inde eut été plus considérable, l'arpent, à.peine assez pour -payer -les frais-de, cul.
le blé-d'Inde de meilleure. qualité, et. l'année.sui- ture.. Cesterrains sont-placés parfois sur des; cô-
vanltp le chiampariétmos nstdo a- teaux.qu'il. est.même impossible, de cultivér.,. Ce-vaate leha. 'pdaurAit.. été moins- infesté de man-

Vaiges~~~Su uhrei pnatdne merme,..i enia squelque ins soterrains
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utilisés avec le plus grand avantage en verger, verger. A part cela, les moutons proeureraie t au
fournissant au propriétaire d'une ferme un revenu sol uri riche engrais, plutôt que tout autre animal
annuel, variant de $17 à $75 par arpent carré, pro- et sans endommager le verger.
fit trè; satisfaisant comparativement aux travaux Les fruits tombés et qui n'ont pu' mûrir à l'arbre
nécessités pour la bonne tenue d'un tel verger. sont parfois. nombreux et tous renfernent des Jn-

Le seul incon'énient. qu'il y ait à la plantation sectes ; quand ces fruits sont en partie inangés, l'in
d'un semblable verger, c'est que les arbres plantés secte remônte à l'arbre pour s'y multiplier' daan-
ne doivent pas avoir plus d'un an, si on n'a pas re- tag en y déposant des œ.ufs entre le bois et l'écorce;
cours au seimis, et pour cette raison la pousse cri est ou cherche un refuge pour y subir une nouvelle
plus lente et ce n'est qu'après unè dizaine d'années transformation. Lorsque les moutons peuvent mnan-
que le cultivateur peut obtenir un rendement satis- ger ces fruits tombés -qu'ils -recherchent avec avi-
faisant de son verger. L'établissement d'un verger dité, il est impossible aux insecteý de s'enfouir dlns
sur un semblable terrain est pour le cultivateur une le soi, ou monter à l'arbre pour causer de nouvelles'
banque d'épargne dont le capital grossit lentement, déprédations. Sous ces circonstances, les mout
niais qui finit par payer un. gros intérêt. donc leur grande utilité quand ils paissent dans le

Cependant à l'établissement d'un verger, on ob- verger qu'alors il est plus facile de garder-dans de
jectera la difficulté de le conserver en bonne bonnes conditions.
condition, sur n'importe quel terrain, par les dépré- La taille des arbres doit être faite daiies coù-
dations d'insectes de toutes sortes qui de préfé- ditions.telles que le propriétaire d'un verger n'ait
rence s'attaquent aux arbres fruitiers, et qu'il en besoin d'avoir recours qu'au pincement ou à l'usage
coûte trop pour leur faire échec. C'est une crainte que d'un cahif pour enlever les brindilles qui paraissent
rien n'autorise, car malgré que tous les vergers n'avoir aucune utilité ou tre nuisibles 'à l'arbre.
soient soumis aux mêmes dangers, il y en-a où les Attendre, pour opérer la taille d'un arbre qu'o s
insectes ne peuvent atteindre; car tous les moyens 'obligé de se servir de la serpe ou d'une soie c'est
sont pris pour les détriuire dès qu'ils apparaissent courir le risque d'endommager les arbres.
dans le verger ; pour atteindre ce but, les moyens Le poiit de départ ('un verger, assure toujours
ne manquent pas, il n'y a que l'embarras du choix. sa réussite pour l'avenir. Si certaines précautions

Les arbres fruitiers, cultivés sur les côteaux, par- indispensables étaient négligées dans le v>erger son
mi les rochers, là oh le sol est pauvre, exigen.t d'être rendement en fruits s'en ferait grandement sentir
bien engraissés pour favoriser leur longue durée et sous le rapport de la qualité et de la quantité.
arriver à une bonne production de fruits. Poir ces
terrains les engrais bien décomposés et provenant UtiliRation des pailles
des étables sont les meilleurs. On pourrait avec pro-
fit y laisser. parcourir le.s volailles et y pàturer les D'ordinaire.le cultivateur n'attache qu'une bien
moutons qui ne sauraient ronger l'écorce es arbres faible importance n eiles
ou mangder leurs feuilles ; au contraire,pils contribue quslce càrontlston nitori'es
raient à rendrele sol meuble; tout en l'engraissantd e ur qrande cle, qa ts pai d lane
s'il se trouve des insectes dans *le verger, les vo- oi on élève dn grand noa

bonnes condiesiions.l

lailles ont vite fait de l'en débarrasser. Les bêtes à paille peut être utilisée avec avantage et payer am-
cornes ont la propension de ronger le tronc des i plement le trouble qu'on se serait Ddonné r a

-arbres et de manger même leurs brindilles. Lorsque bien conserver.
les moutons sont placés dans le verger i faut leur L paille d'orge t u te le l

procurer des herbes supplémentaires pour leur nour vateur devrait vendre, parce que le prix obtenu pai
riture, car la quantité ordinaire d'herbes qui pou3- cett paille lui permettrait d'acheter des enerais' de
sent dans le verger serait insuffisante. Ils ne mnan. commerce d'une bien plus grande valeur que la:
queront pas de contribuer - la destruction des eau- paille d'orge. '

vaises herbes, de manger des fruits tombés seuls Les pailles de blé et d'avoine, soit mêlées aux
des arbres, parce que généralement ces fruits con-'plantes -fourragres, soit utilisées comme snitière,
tienyent de S insectes -à l'intérieur et qi se prop - donneraint plus de profit au cultivateur que b'i
géraient i ces fruits n'étaient pas ainsi enlevés du les vendait au dehors de la ferme, quelque soit 'le
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prix quil pourrait en obtenir. Les pailles de blé et Culture de la bette.rave à sucre.-Il y a un grand avan-
d'avoine doivent donc être conservées avec le plus tage de cultiver la betterave à sucre, ou point de vue de.

Sl'industrie laitière. Le lait d'une vache qui reçoit de temps
grand soin, du moment de leur battage. jusqu'au à autre une ration de betterave à sucre est de bonne qualité,'
temps de leur utilisation. Il y aurait avantage de et le beurre qui provient de ce lait est plus ferme et d'un
prendre tou$ les moyens possibles de les bien con- meilleur goût que d'une vache à laquella on aurait donné'

toutes autres espèces de légumes. Cette culture est doncserver, et pour cela les tenir a l'abri des intempéries avantageuse, là où l'on fabrique le beurre plutôet que le fro
et les soustraire autant que possible aux dépréda- mage ou les deux à la fois.
tions .des animaux.-. *

Cutliver avec proflt.-Cultiver avec profit cou orte une
. foule de.. connaissances que le cultivateur doit s'efforcer

considérable; mais ces pailles utilisées comme ferti- d'acquér..-L élevage des bestiaux, les propriétés des en-
lisants seraient· nécessairement un absorbaànt de giais chimiques et autres applicables à toutes espèces de
l'engrais animal qui alors conserverait mieux ses plantes; l'emploi et l'usage des instruments d'agriculture,

leur utilité en ce qui a rapport aux différen.ts travaux de
propriétés, fertilisantes, culture, et l'économie de temps qui pourrait être réalisé

Il serait mieux de hacher ces pailles pour les par chacun d'eux, sont au nombre des connaissances que le'
épandre sur le champ, dans une prairie par exemple, cult'vateur doit nécessairement acquérir..

'de permettre qu'elles soient 'gaspillées ou ava- Il doit en outre bien entretenir ses clôtures, drainer con-
que evenablenent ses différents champs, et tenir ses bàtisscs en
rides dans les granges, pour être une source d'eni- bon ordre. La négligence à cet égard entraînerait à des
barras et y attirer les animaux ravageurs. Cepeñ- pertes' considérables dans les récoltes et à la détérioratidn
dait il serait plus avantageux de les bien conserver graduelle des bâtisses.
pour les mêler aux plantes fourragères, lés alterner Set donné mix vaches réScdollt aix aceslaitières.-Des expériences récentes
par exemple avec du foin.vert, au-moment d'entrer faites quant à l'usage du sel pour l'avantage des vaches lai-
celui-ci! au fenil ; ce procédé donnerait à la paille tières ont démontré son utilité comme pouvant augmenter
un meilleur 'goût, contribuerait à la bonne conserva- la production du lait. Ainsi, pendant l'espace d'un mois

trois vaches ont entièrement été privées de la ration ordi-
tion du foin et augmenterait ainsi la masse des naire de sel qu'elles recevaient, et en conséquence il y eut
plantes fourragères. chaque jour diminution graduelle en lait. Après cet espace

La négligence en ce qui concerne la bonne con.. dc temps, ces mêmes vaches recevaient chacune dans leur
ration quatre onces de sel par jour, et après quinze jours,servation des paillés des céréales et les tiges de blé- l'augmentation en lait a été de 100 livres, dans ce même

d'Inde comme nourriture des bestiaux, enlève au temps, soit à peu près 200 livres pour tout le mois. Dans
cultivateur-une partie des profits qu'il pourrait-r'éa- ces conditions, les vaches doivent avoir constamment de

l'eau à leur disposition.
Iiser, et cette considération a porté un grand
nombre de cultivateurs à attacher plus d'impor- La pratique cn agriculre.- Pour l'agriculture comme
tance à ce sujet, en accordant un plus grand soin à pour toute espèce d'autre chose, il faut auparavant que de
la conservation des pailles.

CHOSES ET AUTRES

L'humidité du sol dans lesprairies.-Après la fauchai
son du foi et son entrée en grange, si le temps était à la
sécheresse, à la fin de juillet et pendant tout le mois d'août,
rien ne serait plus avantageux que de herser légèrement
les prairies, après une pluie par 'exemple, puis épandre
tout aussitôt sur la surface du sol une couche d'à peu près
un pouce de paille hachée.. Comme l'industrie laitière est
une des branches d'agriculture la plus payante, une grande
attention devrait être apportée à la bonne conservation des
prairies.

e*

:La moisson des céreales.-C'est un grand défaut que de
moissonner les céréales après~ l'entière maturité des grains.
Le blé perd alors de sa pesanteur, de sa qualité pour la
panification, et il est difficile à couper et a mettre en gerbes;
car les grains s'échappent -en quantité considérable de
l'épi. L'avoine est soumise aux mêmes inconvénients, et la
paille petd.aussi de sa valeur nutritive pour ..les bestiaux
L'orge devient serrée et elle perd* de sa couleur natùrele

s'y adonner avoir fait un apprentissage en agriculture, être
initié à la culture de toutes espèces de plantes. Autrement
ce serait courir au-devant de désappointements sans nombre.
A moins qu'un jeune homme passe quelques années dans une
école d'agriculture, ou qu'il fasse son apprentissage' dans
une ferme modèle dirigée par des agriculteurs habiles, ja-
mais il ne devra es;.érer réussir dans l'exploitation d'une
ferme. La culture ne saurait être routinière, sans exposer
celui qui s'y adonne à des. pertes toujours de plus en plus
considérables en fait de culture..

Soutil Amicican .Nervine.-Voi.i ce que Rebecca Wil-
kinsou de Brownsvalley, Ind.; dit : Malade pendant trois
ans de maladies de nerfs, faiblesse d'estomnne, disptepsie
et indigestion, après avoir essayé toutes espèces de re-
mèdes j'achetai une b.onteille de "lSouth Ainerican Ner-
vine " qui m'a valu par son usago $50 d'autres médica-
ments. C'est le meilleur remède à utiliser. Pour vous en
convaincre faites l'essai d'une bouteille.

Toliani sanitaire de WloofordZ-Guérit les démangeai
sons chez les hommes et les animanx ou 30 minutesi

Enfglish Spavin . .Linitmet -- Fait disparaître les tu-
meurs dures ou calleuses, provenant ni'ecidents chez les
chevaux, vessigonfs, gourmes, suros, en torses, gonflement
de la gorge, toux, etc. 'Isýage d'une bouteilh Wde ce mé-
dicament épargne $50
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